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QUI PENSE HYPNOSE, SONGE À
SPECTA<LE. EN UN ClIC DE DOIGT,
UN ARTISTE DE lA MANIPUlATION
ENDORT SON MONDE, L'AMÈNE À
FAIRE DES NIAISERIES DONT IL NE SE
SOUVIENDRA PAS PAR lA SUITE.
POURTANT... LES « MESMER» DE CE
MONDE N'ONT PAS GRAND-CHOSE À
VOIR AVEC lA VÉRITABLE HYPNOTHÉ-
RAPIE. L'HYPNOSE EST UNE SCIENCE
QUI PEUT OFFRIR BIEN PLUS QUE OU
DIVERTISSEMENT. POUR QUI SAIT
DÉPASSER lA RUMEUR, L'HYPNOSE
PEUT DEVENIR UN OUTIL POUR
AIDER A DÉNOUER OIS PROBLÈMES
DE SANTÉ.

L
'hypnose peut tout ré-« soudre, I~ais cela ne
veut pas dire que la per-
sonne est guérie. »

Francine Boisvert, hypnologue
depuis plus de 20 ans, a soulagé
des centaines de personnes attein-
tes de migraines chroniques, d'in-
somnie, d'hyperactivitè et colé-
riques. EUea accompagné des
malades atteints de cancers qui.
après une seule séance d'hyp-
nose, ont connu une améliora-
tion de leur état. Des dizaines
de fumeurs ont abandonné la
cigarette après une à deux ren-
contres d'hypnothérapie.
[hypnose est une technique de
relation entre deux personnes
qui fait appel à la relaxation et
vise un processus de guérison.
Mais, depuis que le spectacle
s'est accaparé de l'hypnose, la
profession a perdu beaucoup
d'adeptes, par peUI de la mani-
pulation, par crainte de sombrer
dans le ridicule.
Inévitablement, le malade a ten-

dance à rejeterses bienfaits, même
si, pendant des millénaires, l'hyp-
nose a donné des résultats positifs.
Et Je manière mesurable : le pa-
tient entre dans un état de détente
totale qui, souvent, fait défaut, à
travers les épreuves de la maladie

ou de la dépendance. Lascience l'a
démontré, en calculant qu'une
personne sous hypnose voit son
métabolisme changer en moins
d'une minure.« C'est faire appel à
l'inconscient créateur », souligne
Mme Boisvert.Du bien comme du
mal. Car l'inconscient acte ce que
chacun se dit, pense, croit, Les pen-
sées de confiance ou de défaite ont
tout l'espace voulu pour se repro-
duire, aider ou bloquer un proces-
sus de changement, de bien-être
ou de mal-être. « Tout est dans cc
que l'on se renvoie à soi-même »,
martèle Mme Boisvert.

Une place dans les hôpitaux
Francine Boisvert déplore, que
l'hypnose-spectacle ait discrédité la
profession au point que les méde-
cins hésitent à croire que le traite-
ment d'hypnose puisse compléter
des soins traditionnels à base de
médicaments, de radiothérapie et

UN CODE DE DÉONTOLOGIE
SERT DE BALISES POUR

DISTINGUER LES PROFESSIONNELS
DES CHARLATANS.

LE BOUCHE À OREILLE
DEVIENT SOUVENT LA MEILLEURE

GARANTIE DE QUALITÉ.

de chimiothérapie. Lorsque des pa-
tients abordent la question du trai-
tement par l'hypnose, trop de mé-
decins ne les prennent pas au
sérieux. « C'est très confrontant
pour un spécialiste, surtout avec
l'image que la société lui renvoie
actuellement, comme quoi il est le
seul habilité à guérir les personnes
malades, de se taire dire par son pa-

tient qu'il s'est senti mieux après
seulement une rencontre d'hypno-
se. Lepatient a donc tendance à ne
pas partager son expérience », re-
connaît la thérapeute. Elle croit
néanmoins que le professionnel
soucieux du mieux-être de son pa-
tient devrait s'ouvrir auxrnéthodes
alternatives susceptibles de l'aider
dans sa profession. « Si l'hypnose
faisaitson entrée dans leshôpitaux,
cela améliorerait le travail de tous
les niveaux de professionnels »,
ajoute Mme Boisvert.

Savoir choisir le bon hypnologue
Sans ordre professionnel pour ré-
gir la profession et encadrer avec
rigueur ses activités, les hypnolo-
glles ou hypnothérapeutes qui
souhaitent démontrer le sérieux
de leur démarche doivent semon-
trer patients. Tout hypnologue
qui vise cette respectabilité est gé-
néralement membre de l'Associa-

tion des hypnologues du Qué-
bec. Un code de déontologie
sert de balises pour distinguer
les professionnels des charla-
tans. Le bouche à oreille de-
vient souvent la meilleure ga-
rantie de qualité.
Une autre manière de distin-

guer le vrai du faux est de s'as-
surer que l'hypnologue ne ten-
tera pas de revoir la personne
plus de cinq fois pour l'aider à
atteindre un mieux-être. « C'est
une thérapie rapide qui donne
des résultats frappants dès la
première séance de travail.Vou-
loir attacher une relation avec

30 à 40 séances est un signe clair de
malhonnêteté. Si en cinq séances
d'hypnose la personne n'a pas pu
atteindre lin changement de COI11-

portement ou de bien-être, c'est
que la thérapie ne lui convient tout
simplement p'lS.) "
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